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Réchauffement climatique
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2016 a été une année record avec un événement El Nino très marqué
2019, 2020 : années aussi chaudes mais sans El Nino, aussi 2021

Les 7 dernières années auront été les 7 années les plus chaudes depuis 150 ans
Les 20 années les plus chaudes : il suffit de remonter à 1998 



En 1970 : 27 Milliards de tonnes d’équivalent CO2 ; En 2021 : 59
Depuis le début de l’ère industrielle, la quantité d’énergie disponible pour 

« chauffer » les composantes du système climatique a augmenté de 1 % 

Les activités humaines modifient la composition de l’atmosphère en gaz à effet de serre 

Gaz carbonique : CO2 + 40 % Méthane : CH4 * 2,6 Protoxyde d’azote : N2O + 20 %

+ 40% x 2,5 +20%

En 2019 : 410 ppm     1866 ppb    332 ppm    



Il est certain que les activités humaines sont à l’origne du 
réchauffement de l’atmosphère, des continents et des océans

Entièrement explicable par nos activités (1.09 /1.07°C)
Attribution : niveau de la mer, extrêmes

Atmosphère : 1%,  océan : 93 %,  glaces : 3 %, surfaces continentales : 3 %

Entre 3 et 4 mm /an sur 
la période 2006 - 2018



Autour de la Méditerranée et en Europe de l’Ouest, les canicules ont 
augmenté et cela est du aux activités humaines  

(niveau de confiance élevé)
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Degré de risque supplémentaire dû au changement climatique

Moyen Élevé

Systèmes 
uniques et 
menacés

Événements 
météorologiques 

extrêmes

Répartition des 
incidences

Incidences 
mondiales 
cumulées

Phénomènes 
particuliers
de grande 

échelle
1900 1950 2000 2050 °C

5

4

3

2

1

0

(º
C,

 p
ar

 ra
pp

or
t à

 la
 p

ér
io

de
 1

85
0–

19
00

, 
ut

ili
sé

e 
en

 g
ui

se
 d

'a
pp

ro
xi

m
at

io
n 

de
s 

ni
ve

au
x 

pr
éi

nd
us

tr
ie

ls
)

2003–2012

2100

(º
C,

 p
ar

 ra
pp

or
t à

 la
 p

ér
io

de
 1

85
0–

19
00

, u
til

is
ée

 e
n 

gu
is

e 
d'

ap
pr

ox
im

at
io

n 
de

s 
ni

ve
au

x 
pr

éi
nd

us
tr

ie
ls

)

6

5

4

3

2

1

0

°C

–0,61

(º
C,

 p
ar

 ra
pp

or
t à

 la
 p

ér
io

de
 1

98
6–

20
05

)
Év

ol
ut

io
n 

de
 la

 te
m

pé
ra

tu
re

 m
oy

en
ne

 g
lo

ba
le

5

4

3

2

1

0

°C

–0,61

Encadré d'évaluation RID.1 Figure 1 | Perspective globale des risques liés au climat. Les risques correspondant à chacun des motifs de préoccupation sont indiqués à droite, 
pour des niveaux croissants de changement climatique. Les couleurs servent à indiquer le risque supplémentaire dû au changement climatique lorsqu'un niveau de température 
est atteint, puis maintenu ou dépassé. Le risque indétectable (en blanc) indique qu'il n'y a pas d'incidence associée détectable et attribuable au changement climatique. Le risque 
modéré (en jaune) indique que les incidences associées sont à la fois détectables et attribuables au changement climatique avec un niveau de confiance au moins moyen, compte 
tenu également des autres critères spécifiques aux risques principaux. Le risque élevé (en rouge) indique que les incidences associées sont graves et de grande ampleur, en 
prenant également en compte les autres critères spécifiques aux risques principaux. Le violet, utilisé pour la première fois dans la présente évaluation, indique que tous les 
critères spécifiques aux risques principaux laissent conclure à un risque très élevé. [Figure 19–4] En guise de référence, la moyenne annuelle globale passée et prévue de la 
température à la surface du globe est indiquée à gauche, comme dans la figure RID.4. [Figure RC–1, encadré CC-RC; GTI RE5, figures RID.1 et RID.7] Selon la plus longue série 
disponible de données de température à la surface du globe, le changement observé entre la moyenne de la période 1850–1900 et la période de référence du cinquième Rapport 
d'évaluation (1986–2005) s'établit à 0,61 °C (intervalle de confiance à 5–95 %: 0,55 à 0,67 °C) [GTI RE5, RID, 2.4], qui est utilisée ici en guise d'approximation du changement 
de la température globale moyenne à la surface du globe depuis l'ère préindustrielle, c'est-à-dire la période précédant 1750 [Glossaires des contributions des GTI et II au 
cinquième Rapport d'évaluation].
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Observée

RCP 2,6 (scénario d'atténuation à émissions faibles)

RCP 8,5 (scénario à émissions élevées)
Chevauchement

Scénario émetteur

Scénario sobre

! Acidification de l’océan, récifs coralliens
! Extrêmes : Sécheresses, inondations, canicules, cyclones
!  Phénomènes irréversibles : niveau de la mer, dégel du permafrost
! Biodiversité, écosystèmes, pollution, santé 
!  Populations : Réfugiés, ressources en eau, alimentation, sécurité

Risques d’accroissement des inégalités



Les preuves scientifiques sont sans équivoque
  
!  Le changement climatique est une menace pour le 

bien-être humain et la santé planétaire. 
!  Tout nouveau retard dans l'action mondiale sur 

l'adaptation et l'atténuation sera préjudiciable
!  La fenêtre d'opportunité pour assurer un avenir 

vivable et durable pour tous est brève et se referme 
rapidement.



Vagues de 
chaleur



Pluies
torrentielles





Risques 
de feux de forêt 
(scénario A1B) 

2041/2070



D’ici à 2100, deux Européens sur trois seraient 
affectés par des catastrophes climatiques (+ 3°C)

Multiplication 
du nombre 
de décèsForzieri et al., 2017





Scénario 8,5 ; 2041 - 2070

Températures

! De 2,7 et 4,9°C (RCP 8,5)

!  Plus fort l’été (jusqu’à 6°C)

! Gradient sud-est / nord-
ouest (1°C)

! Réchauffement plus 
marqué en montagne   



Scénario 8,5 ; 2041 - 2070

Précipitations

! Moyennes annuelles en hausse 
     (2 à 6%) 
! Hausse systématique en hiver de 

10 jusqu’à 40% (RCP 8,5)
! Baisse en été de 10 à 20% 

(jusqu’à 50% RCP 8,5)
!  Pluies plus intenses
!  Evénements méditérranéens



Scénario 4,5 ; 2071 - 2100

Sécheresses 
Météorologiques

! Augmentation de 5 à 10 
jours soit 30 à 50% (sauf 
RCP 2.6)

!  Sud-ouest du pays 
notamment sur le pourtour 
méditerranéen, bassin 
aquitain et ouest de la 
France (Bretagne, Pays de 
Loire) 



Pour une majorité de cours d'eau, les modèles projettent 
une accentuation des étiages encore plus marquée.



Impacts généralement négatifs du changement climatique

L’agriculture peut contribuer à l’atténuation

Nécessité de l’adaptation

Opportunités : stockage du carbone, méthanisation, développement des énergies 
renouvelables (territoires)

Rôle clé de l’agriculture dans les prochaines décennies avec risque de compétition entre 
les productions alimentaire et énergétique 







Zones inondables pour une élévation
 du niveau de la mer de un mètre

Ne rien faire n’est pas une solution 



Accord de Paris : Article 2 
Le présent Accord, vise à renforcer la riposte mondiale à la menace des changements 
climatiques, dans le contexte du développement durable et de la lutte contre la pauvreté, 
notamment en : 

!  Contenant l’élévation de la température moyenne de la planète nettement en dessous de 
2°C par rapport aux niveaux préindustriels et en poursuivant l’action menée pour limiter 
l’élévation des températures à 1,5°C, étant entendu que cela réduirait sensiblement les 
risques et les effets des changements climatiques ; 

!  Renforçant les capacités d’adaptation aux effets néfastes des changements climatiques et 
en promouvant la résilience à ces changements et un développement à faible émission de 
gaz à effet de serre, d’une manière qui ne menace pas la production alimentaire ; 

!  Rendant les flux financiers compatibles avec un profil d’évolution vers un développement 
à faible émission de gaz à effet de serre et résilient aux changements climatiques ; 



Confiance vis à vis du diagnostic du GIEC (1,5°C)
Neutralité carbone en 2050 : plus de 80 pays ont adopté cet objectif 

ambitieux (US, UE, …), en 2060 pour la Chine, 2070 pour l’Inde

Accords sectoriels (méthane, transport, fossiles...)

Mais d’ici 2030 les émissions vont repartir à la hausse 
(+14%) ; trajectoire un peu en-dessous de 3°C 

Absence de solidarité Nord-Sud (100 milliards de dollars)

L a COP 26 (Glasgow)
Quelques avancées  

mais des résultats décevants 












